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DEUXIÈME PARTIE 

ré, maii le gamin 
«M précoce, il voua aime Bien, il sera muet 
comme une carpe et il adea choses intéressantes 
A TOUS faire entendre. 

—Comment le sais-tu T 
— C'est qu'il me les a déjà contées. 
— Alors tu peux rester. VoyonB, toi, mon pe

tit, q«e Tcux-tu... et qui es-tu T 
— L'enfant s'avança hors de l'ombre des ten

tures et se phçant vivement devant André : 
— Vous ne me reconnaissez pas. m'sieu Vau-

n e r t t 
—• Le petit pécheur d'éereviiaes T 

— Dame ! Il y a des revenants. 
— Allons donc I 
— Je suis pourtant babilu'1 

rogee André Vaubert ii 
Le jardinier intervint : 
— Monsieur voit bien que ça l'Intéressai 
L'enfant hésita, prit un air sombre et grave 
— M'sieur Vaubert pense bien que je voulii 

une personne enfermée. 
je levais mon dernier cerceau, — tout plui 
"écrevisses, il y en avait sept, des grosses, -

- Trois (ois.ce matin .hier matin f 

— Tu me promets le Met 

— Veux-t i les muraille 

— Ce soir même t 
— Quand m'sieur voudra, 
— Ah I brave petit homme I Si tu m'aides, lu 
auras plus besoin fie pécher des écrevisses 

our faire vivre la mère. Kl toi, Benoit,prépare-
ji. Venez avec nini tous les deux, 

île briquets 

I..10U 
. ils étaient se 

tu petit pont. 

du 

L'enfant se laissa glisser le long dulalui de la 
berge. 

André Vaubert et Benoit le suivirent. 
Il s'enfonça dans l'eau jnaqa'aui. genoni. Ils 

y entrèrent aussi. Il fit cinqr-- " 
tunnel de pierre, les guidant i 

— Ecoutes t dit l'enfant. 
— C'est vrai, murmura BenoJt ; on s 
Ils allumèrent les torches. 
André Vaubert était blême. 
— Avançons encore 1 ordonna-t-il. 
Une seconde plainte, articulée celle 

les ténèbres dr 

- Oh 1 cette v 
- La voii de la comtesse 
ogea le petit pëcliei 

C'était la comtesse Marie de Prémare qui ve
nait de perdre de nouveau le sentiment en 
reconnaissant le visage d'André Vaubert. 

Dans ces circonstances romanesques où la vie 
vraie se trouve parfois mêlée, les hommes au 
cerveau sain ont tout de suite le sang-froid né
cessaire pour dominer les événements. 

André Vaubert no devina point que Marie de 
Prémare avait été crue morte et abandonné.' 
dans ce caveau parce que la mort eiit été inex
plicable pour tous el que ce cadavre blessé à lu 

temps souhaité naissait dès ce». 
lui donna le courage de se contenir, d'être pru-
deut, de trouver à donner des ordres sages, de 

N pas compromettre revenir par l'éclat de sa 

Il croyait le cavean surveillé ; H tremblait i 
Dut instant que quelqu'un vint lui ravir, 

' - - i avant qu'elle fût en sûreté, dehors, 
les étoiles. 

— Benoit, nous aurions dû penser a tout 

Me 11 te faut' 
ix Boches, alteli 

Le gamin restera avec moi. Aide-

madame de Prémare 

do trois heures pour aile 

nous d'abord à sortir du souterraii 
•er le fossé. Du silence surtout. La nuit est 
assez claire ; avant d'être dehors, éteignons les 
lorches. Si, par hasard, les chiens aboyaient, 
j'irais vers eux ; ils me connaissent. Sortons par 
la montagne. Nous déposerons le corps sur un 
lil de feuilles dans une grotte et c'est |è rju • tu 

Ils se concertaient a roix basse. 
André Vaubert avait soulevé lu eomiessn par 

la taille. Benoit la retenait MOI les reins et l'en
fant, une torche a la main, les précédait vers le 
boyau rétréci qui communiquait avec l'eau du 

André Vaubari sentait son cœur battre sur le 
front de Marie de Prëtnaie. Il trouvait resplen
dissant, malgré la boue sanglante qui le lâchait, 

visage de Ta l'emme niuii'e, et l'émotion qui 
Ireignait était si vive qu'en ce moment il ne 
i venail pas une idée de vengeance, pas un 

désir 1 11 était mortellement attristé de la voir 
goûtait une âpre joie à la tenir 

morte là, ne put 
.pécher de dire Benoit un pèclieur d'écre-
:s qui, tout fier de son rôle, les conduisait 

savamment sous les voûtes, leur permettait d'é-
ler les angles et les pierres, comme s'il eût rrhé ila 
Ouand i! , l'enfant 

lointain. 
Benoit monta sur le talus, près dj pont. 
L'enfant se tint a inl-versaut et André, les 

jambes dans la boue, leur transmit son far
deau. 

Monsieur, la bonne dame ouvre les yeux f 
dit le petit garçon. 

Quand ils furent fous trots en haut du fossé, 
André constata que les regards s'étaient voilés 

les paupières. La comtesse avait éprouvé le 
•sèment du froid par cette belle nuit de 

décembre, puis la faiblesse avait triomphe de 

André Vanberi se dépouilla de «on manteau 
dont il l'enveloppa maternellement. 

Puis, comme tout a l'heure, ils l'emportèrent 
la hâte, guidés pnr le petit psvsan qui cou

lissait les raccourcis à travers bois. 
Cinq minutes plus tard, ils étaient hors de 

« Klle est sauvée I Elle est h moi ! . > 
— Allons. Benoit, vite, suis de retour dans 

deux heures. Pas de grelots aux clievaui sur
tout, et pas de lanterne Kl t»i mon petil, ar
rache des brandies el amasse des feuilles mor-

Je t'attends ici. 
irplmnbnnt et tint la 

rien qu'elle n'approuverait si alla avait aa tare 
lucidité de femme chaste. 

Il veillait à ce que le manteau dépassai Isa 
pieds pour qu'elle n'eût pas froid el, anxieux, 
écoutait de temps en temps si le cœur ba> 

nble, loin de celui qui 

Madame la comtesse de Préraare, 
ut le monde, avait quitté son mari 

monde suppose qu'elle est partie 1 Khr 
Seulement, je saurai, moi, 
a une mort certaine pour Isr 

nie, sous les etoil 
lèvres ce front paie 

elle, aspirant le souffle de s 

Il eut . volei 
Il ta roulait consentante 

Il avait prononcé loe' 'ivn i" r«-> u (i> la 
comtesse. 

Klle ouvrit les yeux 
Ce long regard de monr ••. ...nuée, ces deux 

lueurs éclairant ce visage livuie li-.ijblerent An
dré uu point qu'il laissa glisser lentement le. 
corps SUT les feuilles sèches, respectueusement 
confus comme s'il avait été pris en flagrant délit 
d lulrii, itesse, et il répéta : 

Marie... Madame... 
: le quittait 
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ÏÏS CORSET ÉLfc&AHT 
Vandorpe-Lava 

f I et 63, Rue des Fabricants 
K O I K A I X 

BRASSERIE 
de l 'Épeule 

Emile SCHOONACZERS 
R U E D E S C A R T E S , 

•etn In «endanoerle, HOUBAIX 

Spécialité de bière forte, système 
spécial tir fermentation en cuve. 

Bière blonde ou brune, par demi-
rondelle, pour la ville : Supérieure 
M ai 17 fr.. Bourgeoise U (r., Cn 
baret 13 fr 20, Ménage 10 fi. 00. 

fwtr le village. Supérieure 14 et 
15 t r . Bourgeoise 13 fr., Cabaret 
j»jr . , Ménage 8 fr. 

Tontes ce* bières sont vendoe* 
nu enmptarit ri livrées par rondel 
Isu, i|3 eu ifr dans les u heures. 

f ER LERAS 
Phosphate de ter liquide 
«écrit avec succès aux 
« M * allas anémiques, aux 
•tasdélicates,aux enfanu 

al privés d'appétit. 
I par las éludai ou 

AUX 1 0 0 , 
20 ter, Graade-Plaee, 20 ter, ROUBAIX 

N'achetez rien sans voir nos marchandises 
qui sont du dernier genre, delà Ire fraîcheur 
e tdon t l e s prix et la qualité défient toute 
concurrence. 

Lwrrfflhi COMPLOTS do îiornœ et n m m 
POUR LES ÉCOLES 

RAYON SPÉCIAL DE BOTTINES POUR NOCES 

Prenez bien l'adresse: 2 0 t w , GRANDE-PLACE, 20tCT, ROUBAIX 

O a l s l u e t I 
M. Charles POLACK 

Chirurgien-Dentiste 
S 6 , l ' i i r d ' I u k r r u i n n n , R U ) »i.\ 1.x. 

Visible tous les Mardi, Jeudi et Vendredi 
de 0 heup.'^ du malin à G lifni-*", dn noir 

M. POLACK, se rend à domicile sur demande 
1 I A I N U K O E C O N F I A N C E 

O ' O U I U I É ^ ^ " 
Prtpsré par U D' Panl GAGE Fils, Pbsrmstias di 1" Clans 

twl proprieuire dr ce itfthuacit, 9, rue de GrenelIe-S^C-.rmam, i PARIS 
des médicaments les plus économiques 

io âjH/sf-
la lift et . . 

mployé avec succès 

i meilleur remède 

Depuis plus de quatre-vingts ans,' 1ÉLIXIR du D' ÛUILLIÉ 
ntre les maladies du Fuit, de la Hati, du Cmtir. tourte, 

t Ptnuciên—s. la S/tentent, la 6/ippe on Influenza, 
'en iMletlamui, cest le remède Indispense' 
t sanguin. Il peut être administre à la plus 

toutes les maladies 

flffs, du Cmttr, Sovtte, RhumeUtme, des Fietrtt 
" " v » on Influenza, des maladies de la 

Indispensable aux personnes fortes, à 
— ifance et à la plus 

d'accident. Chaque > est accompagnée du Traité d» l'Origine dit Slalrtt, • . 
i est adrr'sc1 FRANCO à toute personne qui en fait la demande. 

fr. B O 
MLUI.E4 J l l i a t i r dt'stUXIR ¥*NI«UE * M l t i l . * l R l l I ém W 4.1 H t i r 

BOUTEILLES N E U V E S & D'OCCA SION 

H J O \ 1 Î S T fjJ^mJLjJESTJ 

SL 11 l i M , |»I'S>M d e R o u b a i x 

Dépôt de bouteilles en tous genres, des Verreries du Nord au prix « 
sris de fabrique par wagon, prr cadre, par voiture. <iros et détail 

180 mille bouteilles d occasion depuis 0. 7, 8, 9 et 10IV. 1er. 

systèmes, prit de fabri* 
< qualités. Conduit à doi 

Verre à vitre, glace, pannes e 
ifuc. Cloches .*. jardins. n.>uf.bons Ar t 
troseï détail: lait entreprise de verni 

Ecrire ou s'adresser à. M. Louis LELEU, I Hem, 
près Roui ÛJC 

LE GAZ à la PORTEE de TOUS 
La Compagnie ilu Gaz de Roubaix met à la disposition du 

public, comme cela se lui! ;> Lille, des compteurs à n«l«*nat>*ii 
préalable, pour la v.'iil-' du gdz au détail. Ces compteurs per
mettent d'ohleoir, à chaque instant, du gaz au moyen d'une 
pièotdeie c*nl. (Voir l**s circulaires). Dans ce prix, pour 
lequel on obtient :i:*:* litre* de n i est eomprine In locition 
du branchement duompUiur, de la tuyauterie- r-i des appuei!» 
moyennant ce prix le placemeut des eomptcnra ;i de la distri
bution du gaz ae fera donc sans frais. 

BON GENIE 
i.ill.li, i, Mi in Mi-tottM-m-Mmi, i, UlU 

VENTE ACREDIT 
CDBF-CTIO'ISPOUR H0M«ES, FEMMES & ENFANTS 

VETEMENTS SUR MESURE 

â'£5 
ss. Toiles. Chao'-l 
Ucrlogeri». liii 

n tous genres S 

C O M M U N I O N 
K1\ VHMt.1T 

5 i: 50 
10 - 100 
15 • 150 
20 - 200 
Le» P0NCTlOrvNA.lH 

Des conditions spseiaies la* 

l£J2 5»JT 
2 - 10 -
3 - 15 -
4 - 20 -

>SMI «: deiTéi«grat)hu, de* 

r seront accordées 

• • U U * '•nUMisiisï il Av*r rhf- Jr «âLo^MiM fr*»*» 

luoffeusif, d'une pureté ab 
•ohie, guérit en 4% HtURIS 
les écoulements qui exigeaient 
Autrefois des semaines de trai
tement par le COJMDU, le cubébe, 
les opiata et les injections. 
Dépôt dent touttt imt Phêmstûifê. 

YIHdfiPLTTO^deCHAPOTMuT 
Contient lav-ianaV de bœufdigénie et rendue solnlile |- ' 

h Pepsine. U est recommandé dans les maladies d'eslo-
LC, tesdigestions difficiles et l'insuffisance delalimeni.r 
n.Oanoumtavec luiie3^n>mtftHU, les l'orwaieecy*"••, 

\m Pktiâujmti, tes Vieillard» et tous ceux piivésd'appctit. 
d'igo'ites des aliroînt.. ou ne pouvant 1M support T. 

U pureté de U PEPTONE CHAPOTEADT 
l'a lait adapter par l ' I R S T I T D T PASTEUR. 

INJECTION P E Y R A R D 
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PIIP do Merairf. plus k biia), $w k Oop;ibn. plus k Dtî M 
medecmstfAlgeront esauve risaJanSsaW rVyrora 

%it Arabes atteints d'écoulements anciens ou chroni-iue*. don* 
malades rleouis plus de 1S ans. «0 depuis 5 ans, » de 4 jours a 10 am 

le résultat moui a donné Wl (ruerisons radicales sn 'éa t a 8 jours «la 
traitement. Un denticme essai fait sur <« Kuropésns a doim-i^W 
guérisons. • 

• rexeellanea : L«a noelwars Solarj, 'errnatl, Ali-Ben 
Chez l'inventeur : R PITRARD, aiace an Canitole, k Touloose. 

DaneVs à Lille : Chat M. Dalasenne, rua nés Arts, 7; f.ectercj. Orandn* 
. Pla« , Panvau, pince de Sarasbourg ; Tanwerts, rne 4a Paris, i l» ; 
I J. Oante M Cta floberl st Ci« ; iiraneaa, 71, rue Nationale : Uov 
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